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VŒUX DE NOËL ET DU NOUVEL AN 

Dieu est venu de nuit 

pousser le cri de la vie humaine… 

Dieu est toujours en humanité… 

La terre, notre chez-nous, 

devient le Temple pour le Seigneur des Univers ! 

Chaque être humain  

devient la Demeure pour Dieu-avec-nous ! 

Beauté étonnante d’un Dieu en son humilité… 

Liberté vertigineuse d’un Dieu en sa fragilité… 

Passion bouleversante d’un Dieu en sa simplicité… 

Mystère de Noël ! 

Avec la naissance de Dieu, c’est toute sa création 

qui est appelée à risquer l’avenir avec Lui… 

ce Dieu des «passages» marche avec nous sur nos routes ! 

 

 

 

 

 

 

 

À chacune, des souhaits pour un Noël lumineux  
            un Noël vivifiant      
  un Noël amoureux… 

                     Que l’année 2013 soit porteuse d’espérance,  
                                                                                                     de communion,  
                                                                                                               de bénédiction ! 
Votre équipe régionale, 

Monique,     Réjeanne,     Diem,     Rachel,     Thérèse 
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À l’occasion de la Fête du Christ-Roi, Sr Annette Legault a préparé une réflexion qu’elle veut bien 

partager avec nous. Vous y trouverez une nourriture qui nous plonge déjà dans le Mystère de 

Noël.  Bonne lecture! 

 

Fête du Christ-Roi, Fête du Christ cosmique 

Cette fête, qui à la fois clôt et ouvre l’année liturgique, n’est-elle pas la fête du Christ 

cosmique?  En effet, le Christ ne constitue-t-il pas le pôle de la création? Selon Matthew 

Fox, cité dans Le Dieu cosmique, «Le Christ cosmique en tant que structure qui relie tous 

les atomes et toutes les galaxies de l’univers, est un tissu d’amour et de justice divine 

unissant toutes les créatures et tous les êtres humains. » (p.22) 

«En lui tout fut créé et rien de ce qui fut ne fut sans lui », nous dit Jean dans (1,3). 

Le Christ cosmique est le principe de cohésion et d’harmonie de l’Énergie créatrice. Il est 

la Dabhar, l’Énergie divine, au cœur de l’Univers, qui pousse l’évolution à son 

achèvement, en passant par des paliers successifs et ascendants dont le plus important, 

le plus achevé, celui de la « conscience réflexive ». 

À ce stade de la création évolutive, il devient, pour les êtres parvenus à cette 

conscience, « jet de divinité » et promesse d’éternité. 

« Et le Verbe s’est fait chair et il a habité parmi nous. » (Jn 1, 14) 

Le Christ cosmique, Verbe de Dieu, Énergie créatrice, « s’est fait chair », c’est-à-dire qu’il 

a revêtu l’étoffe de l’être humain, ce microcosme, qui porte en lui tout ce qui l’a 

précédé. 

Comme nous, le Verbe est devenu «fils des étoiles » et « héritier de l’infiniment petit ». 

Comme nous, il a récapitulé en lui la longue marche de l’histoire cosmique. 

Le Verbe, à la fois, s’est fait chair d’Univers et chair d’Humanité, de façon réelle, bien 

concrète : dans un endroit précis de cet Univers, en Galilée, à une époque déterminée 

de l’Histoire, au temps d’Hérode, au temps de la domination romaine sous César 

Auguste, dans un peuple, le peuple bigarré des Galiléens, dans une lignée généalogique, 

celle de David, dans une culture théocratique, la culture juive, dominée par la Loi et le 

Temple. Comme tout être humain, il a reçu un nom bien à lui, le nom de Jésus. 
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Par cette incarnation réelle et bien concrète, le Verbe a voulu devenir semence divine 

pour que, dans l’humanité dans son ensemble et dans chaque être humain en 

particulier, fleurisse l’Image de Dieu et germe le fruit d’une déification. 

Par son incarnation, Il a voulu unir en Lui la caravane de tous les êtres humains qui, 

depuis l’aube des temps, chemine et cheminera à travers les méandres de l’Histoire. Il a 

voulu prendre en lui les hommes et les femmes de toutes les époques et de tous les 

horizons. Il a voulu assumer leur condition humaine : leurs travaux, leurs joies, leurs 

misères, leurs luttes, leurs angoisses et leur mort. Il a voulu être la Source énergisante 

qui pousse l’Univers et l’Humanité à leur accomplissement, selon le grand projet de Dieu 

de tout réconcilier en Lui. 

 

La Fête du Christ-Roi n’est-elle pas la fête du Christ cosmique, le Verbe divin, qui, un jour 

du Temps, a dressé sa tente au milieu de nous, qui s’est fait Feu, Source, Souffle, Cœur 

de la création et de l’Humanité, qui dirige tout, anime tout, vivifie tout, non pas du haut 

d’un trône royal, mais au Centre, devenu lumineux, de l’Univers et de l’Humanité? 

         Annette Legault, c.s.c. 

 

❄  ❄  ❄  ❄  ❄  ❄  ❄ 

Nous recommandons à vos prières 

 M. Jacques Roberge, frère de nos sœurs Lucille et Claire Roberge 

 M. Stephano Boucher, frère de sœur Yvonne Boucher. 

 

Aux familles éprouvées, toute notre sympathie et l’assurance de notre prière pour ceux 

qui sont retournés vers le Père, déjà en route vers la Lumière de la Résurrection! 
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Et le mystère qui m’introduit à Son mystère, 
C’est le mystère des êtres (…) 

Le mystère de l’autre me garde éveillé  
Au mystère de Dieu »i 

 
Si à la Villa des Arts, les ateliers de ressourcement du premier semestre ont pu  faire 
écho à ce cri du cœur : « Dessine-moi le mystère », que dire de ce deuxième semestre 
où les ateliers de ressourcement murmurent à leur tour une réponse colorée à ce 
second cri du cœur « Dessine-moi le mystère chrétien »? 

Sinon que de vous inviter à découvrir avec moi que ces ateliers : « La Visitation 
revisitée » et  « La tristesse changée en joie » ont su illustrer le mystère chrétien; celui 
englobant les deux temps forts de l’Année liturgique : Noël et Pâques.  

En effet, ce matin du 17 novembre, dès le visionnement  des  illustrations 
exceptionnelles de l’artiste-animatrice de cette journée, Anne-Marie Forest,  nous 
plongeons dans la réalité du  mystère de l’Incarnation; personnages, événements de ce 
mystère émeuvent notre cœur, nous poussent au recueillement. Après lecture et 
contemplation d’extraits de l’Évangile de l’enfance selon saint Luc, le temps de réflexion. 
Il favorise les partages et l’expression artistique; il s’agira de donner vie aux 
personnages, Marie et Élisabeth, de les habiller. 

En fin de journée, les témoignages donnent réponse à l’objectif  de l’atelier : 
« Le bienfait que je retire de cet atelier : une façon de prier, de contempler ce mystère. » 
« Le bienfait d’un plus grand discernement quant à la continuation de ma mission. » 
« La récitation quotidienne de « mon » Magnificat ne se dira pas de la même façon.» 
« Une découverte du plaisir de perdre mon temps, de me permettre juste d’être; une 
expérience heureuse, et d’ajouter, cette maman-grand-mère qui a gardé beaucoup 
d’enfants : Un appel à révéler aux enfants ce qu’ils ont de meilleur ». 
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« À la manière d’Élisabeth » aurait-elle pu compléter.  En effet, « tant qu’Élisabeth n’a 
pas parlé, Marie ne peut pas dire son magnificat, parce qu’on est fait par les autres. 
(…) Redoutable privilège que nous avons les uns vis-à-vis des autres : renvoyer à l’autre 
sa propre image et c’est cela qui nous construit bien évidemment et joue dès notre 
naissance et à longueur de temps ». 
 
Pour cela, Linda saura inviter à faire silence autour de soi. À «goûter» la Parole  
de l’Évangile de Jean, 16,20-24. «  À  se laisser émerveiller et toucher par la Beauté cachée 
derrière cette  Parole de Dieu. S’offrir au Dieu de la Joie. S’ouvrir à la Beauté de la vie, à de 
l’inattendu en soi et à une vie nouvelle… » Le mystère pascal s’illumine.    

 Linda va plus loin, elle incite à exprimer tout ce qui fait obstacle en soi par des exercices 
de réchauffement en créativité, avec la couleur, les crayons, la terre d’argile, la musique. 
Travailler à partir d’une condition d’amour intérieur. Avoir soif d’être guérie,  entrer dans 
le « vrai » en soi : ressentir, écouter, regarder, marcher, s’inspirer de la lumière de la 
création, celle intérieure et extérieure.  Se laisser vivre dans ses mouvements de 
consolations et de désolations. Toujours regardant vers le cap de l’Espoir et oser aller sur 
tous ces chemins ». 

Si bien que les participantes avoueront les bienfaits de son appel à entrer dans quelque 
chose qui donnera du souffle sur leur route. Elles ont entendu ses mots qui font œuvre de 
résurrection : «Le malaise à du plus grand, à du mieux, à plus d’amour. En psychologie 
spirituelle, ajoute-t-elle, le nœud pousse à du neuf.» 

Elles en témoignent : « J’en retire le goût de poursuivre cet élan de vie. Une grande prise 
de conscience me dicte de suivre mon intuition, c’est-à-dire le désir de mon âme; c’est là 
que je retrouve le souffle de l’Esprit. »  
« Le plus marquant pour moi : briser un interdit, m’ouvrir sur des choses très personnelles, 
j’en retire donc plus d’authenticité. » 

La relecture de ces jours d’atelier s’écrit en termes de «goût de la vie», de foi en la 
gratuité de Dieu, du Dieu de la joie. Les participantes repartent conscientes d’être en 
pèlerinage créatif, en chemin avec le Dieu de « ma » vie. Un passage « pascal » de la 
tristesse à la joie. 

En ces derniers jours de décembre, croyons qu’encore le mystère chrétien peut se 
dessiner! D’ailleurs, nous savons que les « récits évangéliques » ont été, de tous les 
temps, source jaillissante d’inspiration pour les artistes. Savoir contempler leurs œuvres 
est à la fois plaisir des sens et nourriture spirituelle. 

 
       Louise Dumontier, c.s.c. 
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Ce texte de Maître Eckart nous est proposé par Sœur Louise Dumontier : 

 

« Je pense parfois à la parole que l’ange dit à Marie : 
« Sois saluée, pleine de grâce. » 

Que me servirait que Marie soit « pleine de grâce » 
si je n’étais aussi « plein de grâce »? 

Et que me servirait que le Père engendre son Fils 
si je ne l’engendrais moi aussi? 

C’est pourquoi Dieu engendre son Fils 
dans une âme parfaite 

et dépose ainsi l’enfant à l’intérieur 
pour qu’elle l’engendre plus avant 

à l’extérieur dans toutes ses œuvres. 

Dieu est rendu fou par son amour à notre égard. 
Exactement comme s’il avait oublié royaumes de ciel et de terre 

et toute sa béatitude 
et toute sa déité, 

et n’avait rien affaire que seulement avec moi, 
pour me donner tout ce qui peut consoler. 

 
Et il me le donne pleinement, 
et me le donne parfaitement, 

et me le donne au plus limpide, 
et le donne en tout temps, 

et le donne à toutes créatures. » 

 Maître Eckart 
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La pastorale vocationnelle : région de l’Est 

Le 15 octobre dernier, nous avons réunis à l’Auberge de l’Oratoire Saint-Joseph, une trentaine 

de personnes représentant la Famille évangélique Sainte-Croix pour prendre conscience du Bilan 

des activités de la pastorale vocationnelle, de 2009 à 2012, et orienter notre action jusqu’à 

2015. Merci aux représentantes des maisons et des groupes de personnes présentes, mais 

comme nos Constitutions nous invitent toutes à porter cette responsabilité en Église et en 

Humanité, nous tenons à vous donner ce compte-rendu. 

Vous n’êtes pas sans savoir que ce ministère comporte plusieurs défis. Nous acceptons d’entrer 

comme dans un tunnel en adoptant la vision suivante : « quand on entre dans un tunnel, on n’y 

voit rien mais c’est absurde de penser que le paysage à l’entrée est le même qu’à la sortie. » 

Nous savons qu’il y aura une sortie. Quel sera le paysage? L’important, c’est de traverser le 

tunnel en gardant la route d’espérance. Êtes-vous toujours avec nous? 

Après l’audition du bilan, le groupe nous a invitéEs à poursuivre notre travail 

– En développant  la réalité de Famille évangélique Sainte-Croix : groupes de 

personnes et d’œuvres réunis par le charisme et la spiritualité de l’espérance vécue 

dans le mystère pascal. 

– En donnant de l’importance aux œuvres comme incarnations du charisme et de la 

spiritualité. 

– En consolidant ce qui est déjà en place par nos lieux de contacts : Oratoire Saint-

Joseph, par les souper-partage hebdomadaire des jeudis, les accompagnements 

personnels… 

– En rejoignant les jeunes là où ils sont, en particulier : certains CEGEP, l’internet, et 

tous ceux et celles que la vie nous permet de croiser. 

Les événements de l’année de la foi et de la célébration due 50e anniversaire du Concile Vatican 

II sont vus comme des opportunités pour faire des pas dans l’entrée de la nouvelle culture et de 

la nouvelle évangélisation à l’intérieur des cultures qui vivent dans notre région. 

Je voudrais tout simplement souligner que l’Association PRI (Présence Religieuse 

Intercommunautaire) et la Revue «En son Nom», dont nous sommes membres, nous confirme 

qu’en prenant la Route de la culture des vocations et du développement d’une famille 

spirituelle, nous sommes toujours dans le tunnel, mais dans un chemin avec issue. Voilà notre 

espérance! 

Le comité de la Région de l’Est : Hang Tran, Chantal Desjardins, Marie-Hélène Chartrand, Karine 

Métellus et Rachel Jetté. 

Le comité conjoint : Denis Prescott, Fernand Bessette, Claudel Petit-Homme, Marie-Hélène  

Chartrand, Karine Métellus et Rachel Jetté. 
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Famille évangélique Sainte-Croix :  voir Annexe en pièce jointe 

 

 

D-Trois-Pierres : Lauréate du Prix d’Économie sociale de Montréal 2012 : 

        voir Annexe en pièce jointe 
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PRENDRE et POURSUIVRE la ROUTE ENSEMBLE 

 

En 1984, Sœur Pierrette Laverdure, provinciale, appuyée par son conseil, décide de faire 

un Projet pour concrétiser leur option pour des jeunes appauvriEs. Les pionnières : 

Rachel Jetté, c.s.c., et Florence Mercier, csc, avec un groupe de laïcs(ques) donnent 

naissance à D-Trois-Pierres. Depuis, ce collectif grandit en portant dans son cœur sa  

mission, 

 

 

 

 

En 1996, l’organisme, à buts non lucratifs, est reconnu comme entreprise d’insertion, 

grâce à l’initiative de Monsieur André Trudel, dg.  

En juin 2012, D-Trois-Pierres a reçu le Prix de la Fierté pour leur implication en 

agriculture urbaine et cet automne, elle a été déclarée « Lauréate du Prix de l’économie 

sociale de Montréal pour souligner sa contribution au développement social et 

économique de Montréal au cours des 15 dernière années. 

Nous partageons, en tant que communauté fondatrice, leur joie et leur persévérance 

dans la durée d’un travail d’éducation libératrice et d’excellence au plan de leur mission. 

Félicitations aux employéEs en formation, au personnel et à la direction! 

 

Rachel Jetté, c.s.c.

d’offrir à de jeunes adultes un milieu de ravail favorisant leur 

insertion sociale et professionnelle à partir de la réalité quotidienne. 
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                 COMMUNIQUÉ de Petites Mains 

Madame Nahid Aboumansour, Lauréate du concours entrepreneur Desjardins – 

Gala 2012, dans la catégorie : Femme d’influence! 

________________________________________________________________________ 

 

C’est avec une joie immense et la plus grande fierté que tous les membres de la grande 

famille de Petites-Mains vous annonce que Mme Aboumansour, Directrice générale de 

Petites-Mains, est lauréate du concours entrepreneurs Desjardins – Gala 2012, dans la 

catégorie : Femmes d’influence. Le prix a été remis le 16 octobre 2012, lors d’une soirée 

de gala au Complexe Desjardins. 

Une distinction de plus pour Mme Nahid Aboumansour, une femme exceptionnelle et 

engagée! Ce prix salue le travail accompli durant plus de dix-sept années par cette 

entrepreneure, femme de cœur, issue de l’immigration, qui a toujours voulu aider les 

nouveaux arrivants qui font face à de grandes difficultés sociales et professionnelles. 

Petites-Mains a vu le jour en 1995, co-fondé par Mme Nahid Aboumansour, qui était 

animée par le désir de faire sortir de l’isolement, de l’exclusion sociale et de la précarité 

des milliers de personnes immigrantes. La Directrice générale ne s’est jamais éloignée 

de la mission de Petites-Mains, tout en respectant les objectifs financiers de l’Entreprise 

d’insertion. 

Chaque jour, Petites-Mains aide toutes ces personnes à s’insérer au marché du travail, 

mais aussi et surtout le plus important : à Petites-Mains, des personnes comprennent 

chaque jour qu’elles ont une place dans la société québécoise et qu’elles seront 

soutenues dans ce long chemin qu’est l’intégration. 

Sans Petites-Mains et sa Directrice, des centaines de personnes, surtout des femmes, 

seraient désemparées. Nous devons aussi souligner que Petites-Mains est une 

Entreprise d’insertion socio-professionnelle qui offre une formation en couture et que, 

de par ses réalisations, elle est souvent citée en exemple ici et ailleurs. 

BRAVO à Mme Nahid Aboumansour pour avoir fait adhérer tant de personnes à sa 

merveilleuse mission et d’avoir influencé tant de gens de si belle façon. 

Marie Bader,  

secrétaire
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Voici un texte propre à favoriser notre réflexion sur «des enjeux de la société et de l’Église d’ici». 

______________________________________________________________________________      

 

ABDIQUER ou RÉSISTER? 

 
Développement et Paix a-t-il définitivement perdu son âme? Faut-il abdiquer ou résister? 

Révoltés, des amis et membres de longue date choisissent de se retirer publiquement. On peut 

les comprendre. Des piliers de l’organisation démissionnent : leur situation était devenue 

insoutenable à l’interne. Cela signifierait-il que les efforts déployés à la base pour organiser la 

résistance seraient vains? Comme Groupe de théologie contextuelle québécoise (GTCQ) qui 

réfléchit et s’engage depuis 1985 à propos des enjeux de la société et de l’Église d’ici, de même 

que comme amis et amies de Développement et Paix, nous croyons au contraire qu’il faut 

appuyer cette résistance et y mettre tous les efforts, par conviction politique et théologique. 

La crise que subit Développement et Paix depuis quelques temps a d’abord été difficile à saisir, 

particulièrement en raison du manque de transparence manifesté par ses principaux acteurs : la 

Conférence des évêques catholiques du Canada et la direction de l’Organisme sous les pressions 

des évêques. Le plus récent épisode de cette crise est l’annulation de l’essentiel de la campagne 

d’automne 2012. Celle-ci, tout comme les campagnes du même type depuis 1977, avait un 

objectif de conscientisation et visait à proposer une action précise concernant les causes 

structurelles d’une injustice spécifique. L’intervention des évêques a révélé plus clairement 

quelques-uns des ressorts de cette crise qui n’en finit pas et qui désespère tant les catholiques 

du pays que maints partenaires de Développement et Paix au Canada et dans les pays du Sud. 

Il apparaît de plus en plus clairement que le facteur décisif réside dans un coup de force 

perpétré par une minorité d’évêques de la CÉCC dans la foulée des attaques menées par 

l’agence LifeSiteNews contre Développement et Paix en 2009 puis de nouveau en 2011. 

Nous déplorons le chantage et l’intimidation auxquels on a eu recours depuis lors pour 

imposer à Développement et Paix des décisions inspirées d’une conception rétrograde 

de l’Église et de sa mission, avec la tentative d’entraîner toute la CÉCC dans ce sillage. 

Nous n’y reconnaissons plus la plupart de nos évêques. La vision qui nous paraît sous-

tendre ce revirement est celle qui prévaut actuellement au Vatican, qui a été imposée à 

l’organisation Caritas internationalis et le sera peut-être bientôt à la CIDSE (Coopération 

internationale pour le développement et la solidarité), deux regroupements d’ONG 

catholiques auxquels Développement et Paix est affilié. 
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Deux reculs destructeurs 

Les deux principaux éléments de cette vision qui sont en cause dans le fiasco qui nous afflige 

sont à notre avis les suivants : l’interdiction faite à Développement et Paix de contester les 

pouvoirs politiques, et la mise sous tutelle de facto, par la hiérarchie cléricale, d’un 

organisme confié à la responsabilité des laïcs par ses statuts officiels. 

Dans un communiqué récent, le président de la CÉCC, Mgr R. Smith, et le président du 

Conseil national de Développement et Paix, monsieur R. Breau, affirmaient 

conjointement que leur décision était fondée sur le souci de préserver l’unité de l’Église 

bien davantage que la campagne d’automne initialement planifiée par Développement 

et Paix. En effet, celle-ci visait simplement à faire examiner en comité parlementaire les 

orientations actuelles du gouvernement Harper en matière d’aide publique au 

développement. Qu’y a-t-il là de plus menaçant pour l’unité cette fois-ci que lors des 

campagnes précédentes de conscientisation et d’éducation menées par Développement 

et Paix? 

La première de ces dérives équivaut à dissocier l’espérance annoncée par Jésus de toute 

transformation effective des structures sociales et politiques génératrices d’injustice, 

d’exclusion et de violation des droits humains. On en revient ainsi à une conception de 

l’Église située en marge ou en surplomb de la société, ou encore en collusion avec les 

pouvoirs en place, plutôt que comme solidaire de ce monde au sein duquel le concile 

Vatican II la présentait comme «servante et pauvre», toute tendue vers le Royaume et 

engagée à soutenir prophétiquement les aspirations des peuples à la justice et à la paix. 

La seconde s’inscrit dans la volonté romaine de réaffirmer la suprématie de l’institution 

cléricale devant la menace appréhendée d’une autonomisation croissante du laïcat. Ce 

durcissement est en contradiction flagrante avec la théologie de l’Église comme peuple 

de Dieu, telle que réaffirmée par Vatican II. Il ne peut que faire se replier l’Église sur ses 

intérêts internes, démobiliser les laïcs alors qu’on les appelle à l’engagement, 

décourager des efforts de renouvellement et de créativité pourtant si urgents, et 

marginaliser encore davantage une institution en voie de discréditation. 

Rien là de cohérent avec les objectifs déclarés de la Nouvelle évangélisation. Rien non 

plus pour redonner espoir aux nombreux catholiques qui sont ébranlés dans leur 

affiliation ecclésiale par toutes sortes de scandales et de décisions désolantes. Au 

contraire, l’intervention récente de la CÉCC à l’encontre de Développement et Paix ne 

fait que blesser davantage la confiance dans les autorités pastorales de l’Église en créant 

confusion, déception et colère, y compris parmi des membres du clergé et même de 
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l’épiscopat. L’unité au nom de laquelle on a voulu justifier cette intervention est-elle 

ainsi mieux servie? 

Appel aux Conseils diocésains 

Devant pareil détournement de mission, la résistance s’impose. D’où peut-elle venir? 

Malgré les embûches, elle s’organise déjà dans le réseau des militants et des instances 

internes. À notre avis, le pivot central de cette résistance se trouve au Conseil national 

de Développement et Paix. Il est urgent qu’il se ressaisisse et réaffirme à la fois son 

autonomie devant tout abus de pouvoir et sa détermination à respecter les orientations 

fondamentales de l’Organisation, à commencer par sa mission d’éducation et de 

plaidoyer. Il se doit notamment de ne pas céder à quelque pression d’ordre politique ou 

financier que ce soit.  Mieux vaudrait un organisme aux moyens réduits mais fidèle à sa 

mission qu’une apparence de continuité dans la trahison ou l’affadissement. 

Pour relever ce défi, il faudra d’abord s’assurer de choisir comme membres du Conseil et 

de son exécutif des personnes convaincues de l’urgence de ce redressement autant que 

de la poursuite de la mission intégrale de l’organisme. Nous encourageons les conseils 

diocésains et les équipes locales à favoriser toute mesure en ce sens de même qu’à se 

lever et à exercer les pressions nécessaires. Soyez assurés que vous nous trouverez 

nombreux à vos côtés. 

 

Le Groupe de théologie contextuelle québécoise 

Michel Beaudin, Céline Beaulieu, Guy Côté, 

Lise Lebrun, Richard Renshaw 

 

16.11.12 
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LE TEMPS DES FÊTES au PAVILLON SAINT-JOSEPH 

 

Le 11 décembre prochain, Sœur Isabelle Lamarche célébrera ses 100 ans. Le jour même 

de son anniversaire, nous aurons la messe d’action de grâce, rendant gloire au Seigneur 

pour tous les dons dont il a gratifié Sœur Isabelle pendant sa longue vie. Le lendemain, 

mercredi, une rencontre intime avec quelques membres de sa famille soulignera son 

centenaire. 

Si le temps de l’Avent nous invite à l’intériorité d’une ardente attente, les célébrations 

de Noël et du Jour de l’An sont riches de rassemblements joyeux. Vous êtes toujours 

bienvenues au Pavillon, mais une invitation spéciale vous est lancée pour le 25 

décembre et le 1er janvier à participer à la collation festive qui a lieu à la salle Isabelle-

Hébert, de 13h30 à 15h30. (Le 1er janvier, Monsieur Doucet nous fera chanter et danser 

au son de son accordéon). Quant au vendredi 28 décembre, nous rendrons hommage à 

toutes celles qui, par leurs différentes implications, font en sorte que la vie circule au 

Pavillon : la vie du cœur, la vie de l’âme, la vie de l’esprit, la vie du corps. 

 

À l’occasion de Noël et du Nouvel An,  

nous vous souhaitons l’ESPÉRANCE tranquille, 

celle qui reconnaît la toute-puissance de Dieu dans ses desseins imprévisibles. 

 

Nous ajoutons l’AUDACE docile aux signes de l’Esprit 

et aussi un ABANDON confiant à Jésus Emmanuel! 

Joyeux Noël! 

Bonne, Heureuse et Sainte Année 2013! 

 

Vos sœurs aînées du Pavillon Saint-Joseph 

par Claire Vanier, c.s.c. 

                                                           
 


